
   

 

GAZETTE N° 51 Avril 2021 

Mot du co-président :  
 

Les temps restent tendus... 
   

Les rencontres restent masquées et les protections d'usage s'imposent avec leur nouveau costume 

de carnaval. 
 

On n'en est pas tout à fait à danser  ... tout de même pas ... mais ça reviendra et c’en sera fini des 

masques couvre-feu et du parfum des hydro-alcoolisés. 
 

Nous finissons par intégrer les gestes barrières qui continuent de nous pousser de droite et de 

gauche. 
 

Suivant les urgences, les craintes et la température, nous nous confinons, nous nous déconfinons. 
 

Serons-nous contraints de devenir des reconfinés du déconfinement ? Un Prévert y trouverait son 

conte d'inspiration. 
 

Malgré les contraintes, malgré une certaine lassitude qui peut nous attraper quelques fois, nous ne 

passons pas sous les obstacles et nous pouvons être contents de la bonne activité de l'amap 

"NaturAMAPorte" . 
 

La preuve, une belle gazette à découvrir. Bonne lecture et merci aux rédactrices de ce petit journal. 
 

Yvonnick, Co-Président 

Contenu de ce numéro : 

☺ Mot du co-président 

☺ Les volailles des Harbaux 

☺ Les légumes secs de Pachamama 

☺ Le pain du Fournil des Buhards 

☺ Le poisson des pêcheurs de l’Ile 

d’Yeu 

☺ Les agrumes de Aliméa 

☺ Plus de contrat lapin 

Du nouveau dans les tutorats : 

Stéphane Colle et sa famille quittant la région cet 

été ; il a transmis le flambeau à Juliette Bréchet  

qui sera la nouvelle référente des produits 

laitiers à compter de l‘été.  

Pour rappel, le tutorat huiles et tisanes a été 

repris par Manon Fontenay et  Romain Rouxel. 

Il nous restera à trouver un tuteur pour le pain à 

la rentrée….  
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LES VOLAILLES  de la Ferme des 

Harbaux 

 

 Passage du relais entre Alain et 

Thibaut 

 

Ce sera l'occasion de faire la fête à la ferme 

des Harbaux. Ce sera le samedi 12 juin lors 

des manifestations du printemps bio 

organisé par le GABB Anjou ( groupement des 

agriculteurs bio). Le thème "Devenir paysan? 

le vouloir et le réaliser". Ce sera l'occasion 

d'en parler à partir de l'exemple de la 

transmission entre Alain et Thibaut. Les 

nombreux partenaires seront là pour en 

parler (Amap, Ciap, Gabb, Civam, Passeurs 

de terres, coopérative, Cuma...). 

Et ce sera culturel aussi avec : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

- dans l'après midi Thiffany jeune paysanne 

en chèvres bio (à Faveraye Machelles) qui 

revient sur son installation lors d'une 

conférence gesticulée "la passion çà ne se 

mange pas". 

- en soirée : spectacle de la Cie l'Artisan 

"Chair à poème avec  Pouk personne" (c'est 

l'histoire d'une clowne qui se prend pour un 

poème...)  :    

https://assolartisan.org/chair-a-poeme/ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://assolartisan.org/chair-a-poeme/
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LES LEGUMES SECS  

de Pachamama 

 

 

 

Pour le nouveau contrat, il y a une nouveauté. 

Nous vous proposons une livraison de graines 

de tournesol décortiquées. Il s’agit d’un essai. 

Nous sommes allés les décortiquer chez un 

collègue puis nous les avons fait trier par un 

prestataire au trieur optique. En 2020, nous 

avions cultivé le tournesol sur les nouvelles 

parcelles que nous avons eu par la SAFER. De 

ce fait, elles n’ont pas le label Agriculture 

Biologique (AB) car elles sont en 1ere année 

de conversion (C1). Nous aurons encore 1 

année de conversion (2021) sur ces 23 ha 

avant de pouvoir vendre la production en AB. 

Ceci est un essai, alors n’hésitez pas à nous 

faire vos retours sur ce produit. 

 

Grâce à cette surface supplémentaire (nous 

exploitons aujourd’hui 87ha) nous avons 

choisi de passer à 4 associés. L’automne 

dernier nous avons pris le temps de rencontrer 

des candidats et c’est  Mathilde Gaudicheau 

qui part à l’aventure avec nous. 

Ergothérapeute de formation, elle avait 

commencé à travailler depuis quelque temps 

dans les vignes et depuis l’été dernier elle 

était salariée sur la ferme. Nous sommes donc 

très contents de poursuivre cette aventure 

avec elle. Cette année, son temps va être 

partagé entre de la formation (elle doit passer 

un diplôme agricole pour pouvoir demander 

les aides à l’installation), du salariat (elle vient 

travailler 2 jours par semaine sur la ferme) 

puis il y aura un temps de stage avant 

l’installation courant 2022. 

Quand on regarde l’évolution de la ferme 

depuis 2007 où Philippe a commencé à faire 

du pain, on voit qu’en 15 ans c’est un beau 

chemin parcouru. 4 associés : cela est sans 

conteste dû à vous les AMAPiens. 

 

Coté actualité, lundi 1er mars, la confédération 

paysanne a fait son « salon à la ferme » chez 

nous. Le but est de recevoir les personnalités 

politiques locales (députés, sénateurs, 

conseillers départementaux, régionaux et 

communaux) afin de les sensibiliser aux 

enjeux de l’agriculture : 

- Transmission de fermes : plus d’1/2 des 

fermes à reprendre d’ici 2030. Les enfants 

d’agriculteurs ne suffiront pas. Il faut faire 

venir des « néoruraux » 

- Aides à l’installation des jeunes : De 

nouvelles règles se mettent en place pour que 

des petits projets avec transformation à la 

ferme (paysans boulanger, paysans 

brasseurs…) ne puisse plus y prétendre. 

- Politique Agricole Commune : L’Europe a voté 

un nouveau budget pour la PAC. Les états 

doivent maintenant le retranscrire au niveau 

national. Les objectifs étant d’avoir une 

agriculture plus verte, la France met en place 

un cahier des charges Haute Valeur 

Environnementale (HVE) qui n’est pas du tout 

à la hauteur des attentes environnementales. 

Des systèmes intensifs peuvent prétendre à 

ces aides sans rien changer à leurs pratiques. 

En parallèle la région des Pays de la Loire 

supprime les aides au maintien à l’agriculture 

biologique. 

- Méthanisation : Il y a eu beaucoup d’aides 

pour développer des méthaniseurs. Le but 

étant de valoriser des « déchets » agricoles. 

Mais on observe, depuis leur mise en 

fonctionnement, que des productions (maïs 

notamment) alimentent directement ces 

installations. Cela pose le débat autour de la 

destination des productions agricoles : nourrir 

les personnes ou produire de l’énergie pour 

les machines ? 

- Fibre Optique : Le déploiement de la fibre 

optique dans les campagnes est en cours. Il se 

fait principalement en aérien. Se pose la 

question de l’entretien des haies qui est à la 

charge de l’agriculteur. Si câble casse, c’est la 

responsabilité de l’agriculteur. Comme le 

montant des réparations peut vite monter, 

certains agriculteurs coupent les haies en 

question à 20cm du sol pour ne pas être 

embêtés. Question environnement, ce n’est 

pas la panacée… 

 

Sinon, coté ferme, avec le beau temps nous 

retournons dans les champs. Au programme, 

préparation des sols et semis de l’orge de 

printemps, du lin, des lentilles et aussi binage 

des blés. 

 

Catherine - GAEC Pachamama 
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Le contrat pains en découverte est relancé 

pour les 9 et 16 avril. Vous pourrez goûter les 

pains cuits dans le nouveau four et découvrir 

tous les pains qui composeront le contrat qui 

démarrera le 23 avril. Ce premier contrat s’éta-

lera sur deux mois ; ainsi vous pourrez mieux 

« jauger » votre consommation.  Il nous faudra 

organiser la distribution : la présence d'une 

personne volontaire, pas toujours la même 

(calendrier, permanences sur amapj) en atten-

dant que le Fournil puisse venir assurer la li-

vraison. 

La mise en chauffe s’est faite en janvier et fin 

février, ils ont pu cuire une fournée. Ce jour-là, 

les clients des marchés sont venus directe-

ment chercher leur pain aux Buhards. Cette 

première cuisson était offerte, les personnes 

pouvaient « donner la pièce » et la somme réu-

nie - 265 € - fut versée à l’association RAARE 

(ravitaillement alimentaire autonome réseau 

d’entraide, association a été créée par des per-

sonnes de tous horizons rassemblés autour du 

thème de l’alimentation et de l’autonomie).  

Le 23 mars a eu lieu la mise en réseau de l’ex-

ploitation et l’installation aux Buhards.  

Çà y est « l’aventure » est lancée  !  Samuel et 

Sébastien  s’imprègnent du nouveau fournil, du 

nouveau matériel. Grands espaces, salle de 

plonge, labo avec chambre froide et une pièce 

tempérée, etc... 

Pains proposés pour le contrat :  

• baguette multi-céréales,  

• pain froment, 

• pain méteil (blé et seigle),  

• pain froment au sésame, 

• pain froment raisins noisettes,  

• pain froment aux céréales,  

• pain petit épeautre 

• tourton nature (pain brioché) 

• tourton chocolat (pain brioché) 
 

Leur poids : 500 grs pour les pains 

(500grs, 1 et 2 kg pour le pain au fro-

ment) et 350 grs pour la baguette. 
 

Lydie - référente pain « temporaire » 

LE  PAIN  

du Fournil des Buhards 
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LE POISSON 

des pêcheurs de l’Ile d’Yeu 
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LES FRUITS CORSES 

d’Aliméa 

La dernière livraison de fruits corses se fera le 

23 avril. Ce sera alors le moment de faire le 

bilan de l’année, et de préparer la prochaine 

saison. 

Merci de me faire remonter vos remarques, 

satisfactions ou critiques, dès que possible, de 

façon à ce qu’elles soient transmises à Alimea, 

la coopérative bio de Linguizetta qui nous fournit 

les fruits des petits producteurs de Corse.  

Pour l’an prochain, les contrats nous 

parviendront  probablement au mois de Mai, et 

devront parvenir en Corse au mois de juin. Nous 

aurons comme d’habitude une possibilité de 

commander des noisettes pour octobre, et une 

variété de fruits corses (clémentines, oranges, 

l imes, c itrons,  kumquats,  avocats, 

pamplemousses) une fois par mois de novembre 

à avril. Soyez vigilants quand la proposition vous 

sera faite, car il n’est possible de commander 

qu’une seule fois par an, en juin. 

Pour les clémentines de Noël, livrées à Noël, 

comme leur nom l’indique, la commande ne se 

fera qu’en septembre ou octobre. En effet, 

depuis plusieurs années, les producteurs ne 

sont jamais sûrs de la production, et préfèrent 

attendre de voir l’évolution des arbres avant de 

s’engager  auprès des amapiens. Ne vous 

étonnez donc pas de ne pas en entendre parler 

avant ce moment là ! 

Chantal Heulin – Interamap fruits corses  

 

Plus de contrat LAPINS  

avec l’EARL Gaudin 
 

L'exploitation était constituée jusqu’en début 
d’année de trois personnes Monsieur et Madame 
Gaudin, Fabien leur fils ; leur fille étant salariée de 
l'entreprise. Monsieur Gaudin est en retraite 
depuis fin année 2020. Madame Gaudin sera en 
retraite dans deux ans et a des soucis de santé. 
Situation actuelle très difficile puisque Fabien a 
quitté l'exploitation fin février, pour une 
reconversion dans une autre activité. L'EARL 
Gaudin essaie d'assurer la continuité avec 
certaines AMAP et sa clientèle de circuit cour, 
mais avec bien des difficultés. Ils sont contraints 

de reprendre l'activité à plus que plein temps 
puisqu'ils ne sont plus que trois. De ce fait, ils ont 
pris la décision de mettre fin au contrat avec 
NaturAMAPorte et vraisemblablement pas de 
reprise de celui-ci car avec le futur départ en 
retraite de madame Gaudin, il n'y a personne en 
vue pour la reprise de l'exploitation. Des contacts 
ont été pris avec la CIAP , le GAB etc...mais sans 
retour pour l'instant. Tout le monde est désolé 
mais c'est ainsi. 
 

La question est : Cherche-t-on un nouveau 
producteur lapin ou décide-t-on de gérer 
individuellement nos envies de manger du BON 
lapin ? 
 

Donnez-nous votre avis et  vous pouvez même 
vous proposer à nous aider à retrouver un 
producteur ! 
 


